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Partenaire et équipementier du SRA

Lancé en 2009, le tournoi dé-
partemental de rugby à VII, 
qui se voulait « un vrai ras-
semblement de toutes les 
forces vives aveyronnaises », 
est aujourd’hui à la recherche 
d’un second souffle. Le pré-
sident Gérard Fourquet et 
son équipe réfléchissent pour 
faire de cette journée organi-
sée sur les terrains primau-
bois un véritable moment de 
convivialité, de plaisir 
et de bien-être : « Nous 
comptons inviter tous les 
jeunes, compétiteurs ou 
non, à venir faire décou-
vrir à leur tribu, familiale 
et amicale, les bienfaits 
du rugby, ce sport dont 
la pratique favorise à la 
fois le bien-être et la san-
té physique et morale ». 
Ce rendez-vous pourrait 
ainsi  devenir une "Journée 
Rugby Plaisir Santé" et s’ins-
crire alors dans le programme, 
à la fois  ludique et pédago-
gique, initié par la Fédération 
Française. Derrière le slogan 
"Le décalage sans les pla-
quages, prenez votre passion 
en main", enfants et parents 
seraient ainsi sensibilisés à 
la pratique du sport en lui-

même mais aussi à toutes les 
valeurs qu’il véhicule. Respect 
des règles et de l’adversaire, 
découverte des conditions de 
bonne santé en général, de 
nutrition et d’hygiène de vie 
en particulier, participation à 
des ateliers thématiques sur 
la sécurité et la neutralisation 
des risques…, autant de mo-
ments forts organisés entre 

des temps de jeu portant le 
label "Rugby à toucher loisir". 
Puissent les 9 écoles de rugby 
recensées en Aveyron mais 
aussi, pourquoi pas, les 5 sec-
tions féminines, adhérer mas-
sivement à ce projet. Histoire 
de prouver, si besoin était, que 
rugby rime bien avec école de 
la vie.

Nouvelles pratiques "Rugby Plaisir Santé" 

L’Aveyron veut surfer sur la vague du sport loisir
Le comité départemental devrait profiter de son tournoi à VII de fin de saison pour 
s’inscrire dans un projet novateur lancé par la Fédération Française. L’occasion de 
promouvoir, auprès des jeunes et de leurs familles, le rugby à toucher, ce sport loisir qui, 
aux plaquages, préfère les décalages. 

3 questions à...

Lionel VIALLARD
Entraîneur de l'équipe "Une" du SRA

«Le pôle jeune, une étape clé»

Pourquoi avoir dit "oui" à une 
3e saison aux commandes de 
l’équipe fanion ? 
Parce que je crois à un projet 
fédérateur qui vise à construire 
intelligemment. Rodez veut se 
professionnaliser avant de devenir 
professionnel. Le rugby moderne 
évolue et impose ce type de chal-
lenge certes contraignant mais 
diablement excitant. 

Comment se concrétise cette  
professionnalisation du club ?
Un exemple, un seul, le pôle jeune 
dont le management vient d’être 
confié à Frédéric Lacombe, ancien 
joueur aujourd’hui éducateur.  
Cette évolution est une étape clé 
dans la vie du SRA.

Quel en sera ses objectifs ? 
Concilier les formations sco-
laire et sportive des jeunes pour 
les maintenir en Aveyron et les 
amener, le plus rapidement pos-
sible,  vers l’élite de leur disci-
pline. D’abord au plus haut niveau 
amateur avant d’en faire de vrais 
professionnels potentiellement 
candidats à un poste de titulaires 
dans le XV fanion. Cette recherche 
de l’excellence, dans la prépara-
tion technique mais surtout phy-
sique et mentale, est aujourd’hui 
devenue incontournable. 
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Un mois et demi durant, la 7e Coupe du Monde de rug-
by organisée en Nouvelle-Zélande donne à la Terre de 
faux airs de planète ovale. Sur un plan plus local, tous 
les regards sont tournés vers le Stade Rodez Aveyron. 
Rassembler plus de 5 000 spectateurs un dimanche de 
mai à Paul-Lignon, c’est bien. C’est même très bien. 
Mais en sport encore plus qu’ailleurs, rien ne rem-
placera jamais la victoire. La Vraie. Celle qui permet 
d’atteindre les objectifs fixés. Les Ruthénois l’ont bien 
compris. Alors, ils bossent dur. Tant sur l’herbe, où ça 
pousse, ça saute, ça dispute des rucks, ça plaque et 
ça botte à n’en plus finir, que dans les bureaux. Parce 
qu’ils veulent que cette saison rime (enfin) avec acces-
sion en Fédérale 1, Philippe Laüt et son équipe ont 
réfléchi et agi. La nouvelle structuration  mise en place 
est un pas de plus vers l’indispensable professionnali-
sation. Puisse ce numéro  vous donner envie, quel que 
soit votre âge, quel que soit votre sexe, de rentrer en 
mêlée. Bonne lecture à tous !

Cyrille COSTES

veut tranformer l'essai

Le Stade Rodez Aveyron en quête
d’une dimension professionnelle

L’invité : Gérard Fourquet, président 
du comité départemental de rugby 

Top 12 : bienvenida Argentina !
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Pierre Loquet
13 ans, licencié au SRA depuis 2006, 

ouvreur ou centre

« Pieds nus en Af’Sud ! »
Quels sont les messages forts de vos 
éducateurs ? 
Ils nous demandent d’écarter le jeu 
pour que tous les joueurs, y compris 
les ailiers, touchent un maximum de 
ballons. L’objectif est de créer des dé-
séquilibres dans les lignes adverses. 

Parle-nous de toi. Quels sont tes 
points forts et tes points faibles ?
On me dit que j’ai une bonne technique 
individuelle. Grâce à de bons appuis, 
j’arrive à enchaîner les crochets et à 
échapper aux placages. Revers de la 
médaille, il m’arrive de «la» jouer un 
peu perso en conservant trop le ballon.

Le «Mini BleuBoks» que tu es a passé 
12 jours en Afrique du Sud. Qu’en as-
tu retenu ?
La chaleur des familles d’accueil, la 
beauté des sites visités et la différence 
de culture de nos rugbys respectifs. 
Leur défi physique est impressionnant, 
ils sont meilleurs que nous en mêlée 
ouverte mais on les domine quand il 
s’agit de concrétiser le jeu en mouve-
ment. Et puis il y a leur tradition. Jouer 
pieds nus, c’est pas évident. Heureu-
sement, on avait fait un essai avant 
de s’envoler. Maintenant, on l’a trans-
formé !
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VIVRE
LE SPORT
avec le Grand Rodez !
Tournoi international de rugby benjamin

 TOP 12 - 1  et 2 octobre 2011

www.grandrodez.com
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sTADE RODEZ AVEYRON : FORMER, 
PROFESSIONNALISER ET ... ACCEDER

“ “L’invité Rencontre avec...

Gérard Fourquet
Président du comité départemental

de rugby depuis 3 ans

« L’Aveyron mérite
un club locomotive »

Quand on dit rugby en Aveyron, quels sont 
les 3 premiers mots qui vous viennent spon-
tanément à l’esprit ?
Santé, isolement et haut niveau.
Expliquez-nous. 
Santé car les effectifs continuent à bien se 
porter. La courbe départementale suit celle 
du comité Midi-Pyrénées, le seul, avec celui 
d’Ile-de-France, à ne pas voir ses licenciés 
stagner, voire diminuer, entre chaque  Coupe 
du Monde. 
Isolement parce que malgré son attracti-
vité liée à la qualité de son cadre de vie, 
l’Aveyron reste éloigné des grandes métro-
poles régionales qui aspirent nos jeunes qui 
poursuivent leurs études. Il faut donc former 
encore et toujours.
Haut niveau car le département mérite un 
club locomotive qui accède et se stabilise en 
Fédérale 1. Avant, pourquoi pas, de viser la 
Pro D2.
En disant cela, vous pensez forcément au 
SRA. Cet objectif passera-t-il par un rassem-
blement sur tout le territoire Nord Aveyron ?
Pas forcément. Il faut absolument conserver 
les 3 pôles forts du rugby en Aveyron que 
sont Rodez, Decazeville et Millau. Fédérer, 
oui. Faire fondre l’ensemble des petits clubs 
autour du Grand Rodez serait très dangereux 
pour le rugby aveyronnais. La solution est 
purement et simplement économique. Pour 
signer des premiers contrats semi pro en 
Fédérale 1 et espérer être viable en Pro D2, il 
faut convaincre des partenaires financiers de 
s’investir. Plus facile à dire qu’à faire. 

Le Stade Rodez Aveyron nouveau est arrivé. Amateur par son rang et ses statuts, le club se 
donne progressivement une dimension professionnelle. Histoire de ne pas s’enfermer définitive-
ment dans le cercle des clubs où il fait seulement bon vivre. Aux traditionnels plaisirs véhiculés 
par le rugby loisir, les dirigeants veulent ajouter les frissons que seule la compétition de haut 
niveau est capable d’apporter à ses acteurs et à ses supporters. 

Le mot a certes disparu du sigle 
officiel du club mais, de rugby, il 
n’en a sans doute jamais été autant 
question à Rodez. Un quart-de-
finale «gagnant perdant» contre 
Nîmes, plus de 5 000 supporters 
dans un stade Paul-Lignon revigoré 
comme à ses plus belles heures, 
un effectif «seniors» toujours plus 
expérimenté, un 9e Top 12 qui 
rassemble quelque 800 benjamins 
venus du Monde entier, un club 
house, véritable âme du club, qui 
sort de terre…, il faut reconnaître 
que les sujets de discussion ne 
manquent pas. 

Une fierté mêlée
de frustration

Aux comptoirs des bars comme 
aux détours des étals du marché 
hebdomadaire, le Stade Rodez 

Aveyron fait donc parler. Philippe 
Laüt savoure forcément mais il ne 
s’en contente certainement pas : 
«  Cet élan médiatique aurait été 
tout autre si le SRA avait décroché 
l’accession. Sur le coup, la fierté a 
été teintée d’un sentiment de frus-
tration. Si la Fédé n’avait pas chan-

gé les règles en cours de jeu, la Fé-
dérale 1 ne serait plus un objectif. 
Ce serait une réalité ». Pas question 
pourtant de s’apitoyer sur quelque 
sort que ce soit. Une fois la légitime 
déception digérée, le président et 
son équipe ont décidé de rebon-
dir. Et de s’engager pour une qua-
trième année de gestion à la tête 
d’un club aujourd’hui fort de près 
de 580 licenciés : « Les dirigeants 
entendent tirer Rodez vers le haut. 
Cela passe forcément par l’apport 
d’une bonne dose de profession-
nalisme. Mais cela passe aussi par 
une refonte du système  de for-
mation qui n’est pas, aujourd’hui, 
celui d’un club de haut niveau ». De 
l’école de rugby jusqu’au groupe 
seniors, plus aucune strate du SRA 
ne doit plus échapper aux valeurs 
travail et rigueur, deux fondamen-
taux qui doivent faire de tous ceux 

qui portent le maillot  «sang-et-or» 
des compétiteurs en puissance. 

Une croissance
à poursuivre

Et le SRA de se donner les moyens 
de ses ambitions. Des ambitions 
clairement définies. Main tendue 
à des actionnaires investisseurs, 
avec création d’une structure pro-
fessionnelle ayant vocation à gérer 
le groupe seniors, lancement d’un 
pôle jeunes – lire ci-derrière -, 
embauche de Laurent Bessières à 
un poste de préparateur physique, 
mise en place d’ateliers  de tra-
vail spécifique animés par des 
éducateurs épaulés  par 
des joueurs de l’équipe 
fanion…, le Stade Ro-
dez Aveyron grandit. 
Une croissance qui 
ne demande qu’à se 
poursuivre puisque une 
accession en Fédérale 
1 permettrait, dès l’année  
prochaine,  la création d’un 

pôle espoir haut niveau, véritable 
antichambre de l’équipe «une». 

Une stratégie
déjà gagnante

Cette stratégie, dynamique et am-
bitieuse, a déjà marqué ses pre-
miers points. Tant sportifs qu’éco-
nomiques. Le premier à avoir été 
séduit et convaincu par cette nou-
velle politique a été Lionel Viallard. 
Bien que fortement sollicité, l’en-
traîneur n°1 du SRA a décidé de 
rechausser les crampons du côté 
de Rodez : « J’ai observé, j’ai écou-

té, j’ai réfléchi et j’ai dit banco. 
Je crois à ce projet que 

je qualifierai de fédéra-
teur. »  Le Cantalou va 

s’appuyer sur un 
effectif que les 

bruits de 

couloir ont un temps annoncé pillé 
d’avance : « Non seulement on a 
conservé l’ossature du groupe, 
mais le recrutement, particuliè-
rement ciblé et sélectif, devrait 
apporter une plus-value à la fois 
quantitative et qualitative. Des 
joueurs ayant opéré en Top 14, en 
Pro D2 et en Fédérale 1 sont venus 
compléter l’effectif et vont forcé-
ment instaurer, notamment sur 
les postes clés, une saine concur-
rence. Fédérale 2 ou pas, le SRA 
reste visiblement très attractif ». 
Coach Viallard ne croit sans doute 
pas si bien dire. L’attractivité d’un 
club se mesure aussi, en effet, 
par un double savoir-faire. Le pre-
mier consiste à avoir su rallier à sa 
cause un grand nombre de parte-
naires, tant privés que publics. Le 
second se mesure par la capacité 
à susciter un véritable engouement 
populaire, tous les 15 jours à Paul-
Lignon. Et de ce côté-là, le Stade 
Rodez Aveyron a incontestable-
ment déjà marqué ses premiers 
points de la saison.

Véritable référence en matière de tour-
noi international benjamin, le Top 12 
a su devenir, au fil des ans, bien plus 
qu’une simple compétition sportive. 
Un vrai rendez-vous festif qui permet 
de tisser de forts liens d’amitié et qui 
favorise les échanges culturels entre 
les 2 hémisphères. Ce ne sont pas les 
jeunes Sud-Africains, encore moins 
leurs camarades argentins pour qui 
ce sera une première, qui diront le 
contraire. Douze jours durant,  ces 
petits pistonnés venus d’autres conti-
nents vont visiter Paris, découvrir Carcassonne, trem-
per les pieds dans la Grande Bleue avant de sillon-
ner l’Aveyron : « Un tel programme n’est possible 
que grâce à la mobilisation et à l’investissement de 

quelque 250  bénévoles qui assurent 
notamment l’hébergement », insiste 
Suzanne Constans, présidente du co-
mité d’organisation. Autant de temps 
de jeu(x) qui feront tout sauf enterrer 
la balle ovale qui ressortira, comme 
par magie, le week-end venu. Samedi, 
veille du jour J, le complexe sportif 
de  Vabre sera en effet le théâtre des 
ultimes répétitions. Histoire de revoir 
les fondamentaux, histoire de mettre 
en place les dernières combinaisons. 
Le lendemain, place au jeu. Flexion, 

touchez, stop, entrez…  Plaquages, cadrages débor-
dements, essais, trophées et cris de joie pour les uns, 
chaudes larmes pour les autres…, la succession du 
RC Toulon, lauréat en 2010, est ouverte !

Clin d’Oeil 9e Top 12 : « Bienvenida Argentina ! »


